
LA CONFÉRENCE 
DU PACIFIQUE 

Bruxelles. 10. — La Conférence du 
Pacifique a tenu, cet après-midi, A 16 h. 
une nouvelle séance privée. Toute* 

L A M O R T 
DE M. MAC DONALD 
(SUIT* M LA m w i M PACE> 

*JL°S5* J 5 T « ? i f f ^ S Î Î S m
r ? 2 ^ . t ^ délégation» étalent représentée». Parmi a*«e UU. a-UU « t . J ai toujours trouve en , Vrineinemx délégués se trouvaier-

du grand peuple quil avait le privilège yj, 
de diriger. Ses efforts infatigable* en, «^ ouvrant la sésuiee. M. Spaaa a aalue 
faveur de la Paix, le place au premier i lm mémoire de M. Ramsay Mac Donald. 
rang de ceux qui ont essaye de rendre | a n c l e n premier ministre de Orande-
le monde meilleur i. i Bretagne, père de M. Malcolm Mac 

. . . , . Donald, ministre des Dominions, l'un des 
Un « OOO An ( la i s » ' délègues britanniques à la Conférence. 

Berlin. 10. — "La presse allemande qui. en raison du décès de son père, est 
consacre des articles nécrologiques à r*?*1** Londres 
M. Ramsay Mae Donald. Après avoir M »>en a remercie M SpaaJi de ses 
rappelé qu'en 1914 M. Mac Donald P*J°lat-._.* - -. . . — — 
setE? prononcé contre l'entrée de J * J " * j r * J * ^ S S K L H 
l'Angleterre dans la guerre, ils souli- Sp«*^„»_f«t_erauiMj^brrf rapport 

L A O B t K 
EN CHINE DU NORD 
«SUIT* DE LA PREMIERE N O r i 

L'usine française des eaux, qui est si­
tuée dans la partie sud de Nantao. et 
qui est gardée par un détachement de 
marins francs la, se trouverait dans ta 
zone de combat. 

Deux canonnière» japonaises 
mitraillées 

Changhaï. 10. — Les Chinois ont mi­
traillé de Nantao et de Poutoung deux 
canonnières japonaises qui se sont an­
crées cet après-midi en face du barrage 
établi au milieu du mois d'août au tra­
vers du Ouang Pou. Les autorités navales 
japonaises ont informé les autorités na-

U S ÉVÉNEMENTS 
D'ESPAGNE 

Madrid, 10. — La délégation des che­
minot* français est arrivée cette nuit 
de Valence. Sur le front Madrilène l'ar­
tillerie tir» touyaWB sur des concentra­
tions insurgée» Hier, les rebelles ont 
vainement tenté de pousser des pointes 
dans les secteurs de 1 KscuruU de la Casa 
de Eacalante. vers Navaleamella. partout 
les rebelles durant se replier sur leurs 
lignes da départ devant les contre-atta­
ques des loyaux républicains. 

Le fénéral Miaja 
à foi dans U victoire 

Madrid. 10. — A l'issue d'un déjeuner 
offert par le Conseil municipal de Ma­
drid, à l'occasion du premier annlver 

'les "câ no'nTnê es j ^f de la défenee_ de la_ capitale, le 
a ï ^ S S S S ^ W r ^ v e ^ r e ^ T ^ ^ ^ J f S p o ï , fc £ * ,ui 

«v •u^^oiu w» WI^IÏW « H ~ « D a - l'ambassadeur de Belaïaue. Depuis. I jonques que 
s est mis à la tète d'un gouverne- « ^ ^ S T t ^ » ^ » ? - " J ^ r ï , " ; » t endroit. et 

M e n U ^ , i l ^ a ? n . r e
( n i ; L * f r ^ e n

0 „ ? . ^ Prèa'du gouvernem^nT 7apon"ais" V u V i gers sont ancrés près de là en face de I " J * ™ ^ ? , £ £ £ £ £ £ 
nu. h , J ? ^ ^ n . J ^ ^ tn r - ^ s n " q u u n e réponse a cette cornnumlcauon la concession française. I mations de 1 assistance 
que détroue collaboration entre 1 An- x l t f o u r m p 5 a n s y ™ tarder 
gie.erre et 1 Amérique I M Hirota. ministre des Affaires étran-

Par contre, les journaux reprochent gèTrt d u J a p o n , repondu à l'ambassa-1 chanahaï l a — Ui Dorte-Darole de 
S« Igsftaw.aataasg é » W * « « * • deur de B e ^ u e _ à j k t o que ta_ _ré-1 ra^nee^ponluse a dee lOT' taPrea .a 

M. Spaak a fait insister" înouveaîT au-1 cet endroit. En effet des navlres_ étran-

L occupation de Son» Kianf 

Ê
rovinces du Nord, affirme sa fois dans 
i victoire et dit notamment, aux accla-

~ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ Je ne suis 
pas disposé à oe qu ici puisse se répéter 
0« qui est arrivé à M&laga et dans le 
Nord » 

laissé entraîner par l'idéologie de 
„Î?-..N J L l . . ~ * ~ u J^? . 1 . ? i i " ^ . ! ? rence^pourlevendrêdi 12 novembre 

ponse japonaise sera remise à" la Conié-1 qûe jej Nippons~ont~complété l'occups-
_••». ~,nr i . •• - *• • " « "> -™..™*~ . - - — on n'a pas encore | 

poétique extérieure, manque de pers- ^a conférence s'est ajournée à samedi, i pon'firme la" prïee"'de Tsinpou. La ville ! 
11 heures. i ri„ [Vm arinv A er> nri e> u n mnr\r I picacité. « Toutefois, déclare la presse 

allemande, nous n'hésitons pas à recon­
naître qu avec M Ramsay Mac Donald 
1 Angleterre perd un homme qui a tou­
jours été an bon Anglais et n'a cessé 
de vouloir le mieux pour son pays ». 

M. Delbos a reçu M. Potemsâne 
B „ , „ I I M in — M rv»ihn« a reçu a ! fait un raid *ur Nankin et bombarde 

m i a I U " e n V M - 7 o . 1 m ^ ^ ^ : te» dégàu seraient InsigtU-
M. Lltvinoff, à la tète de la délégation [fiants. 

A I A PHAMRRF IÎFS COMMUNES soviétique. U a ensuite déjeuné dan» un 
A LA LHAirUHU. UC3 LUfilITlUnta resj.u^nt brUxellois avec MM. Eden et 
L'ELOGE OU P R E M I E R M I N I S T R E Norman Davis. 

LA QUESTION 
DES VOLONTAIRES 

_ _ Barcelone 10. — Le Conseil des mlnis-
résistance. Pour la première foi» depuis I t r e s a e ia Republique s'est terminé a 
quinze Jours, trois avion» japonais ont 5 3 3 heure* A l'issue de ses délibérations. 

'la ministre de l'Instruction a déclaré à 

tion de Song Kiang 
confirmé la prias di 

i de Peng Klng a été prise sans grande 

Butin considérable 
i Taï Yuan Fou 

la presse que le gouvernement (était 
plus particulièrement occupe de la poli­
tique extérieure et notamment de la note 
britannique »ur l'envoi d'une commis­
sion chargée d'étudier la question des 

clontaires. Le conseil s'est aussi préoc-
C n a ^ b ^ d e s ^ C ^ m û ^ ^ a ' n ^ n c é ' a u i D e s étudiant, belges ont manifesté i, Tien-Tsin 10. - Le quartier général jcu'pTdes question»' relatives" à'î'ordre"^ 
t'humora la mort de M Kanuav Mari 1 1» 1 t 1 1 i Japonais annonce que vingt missionnai-! blic. 
DorSd iicrémier• minis-lnfTbrinoiS devant I ambassade du Japon ! res catholiqu-s ont été trouvés sains et : Le gouvernement, enfin, a tenu i 
^ 1 a C h t m ^ r e ^ e T s e a r i V e n s ig^ l » — '» - "" — • — J » a * a T a I V u a n F o u a D r e« VeM"* « « ' «Primer aa gratitudepour laccueU quU 
de deuil. Rappelant que 1 ancien p, 

devant l'ambassade du Japon 
bre^d'e?uaîant7 «Vét°ud^an"t£fVmT ! °™V^ lâporialseV danT'lT g à s â â . ' l S iTre^Tà Barcelone-aussi"oien""dê"ii nirt 

nuer ministre "a siège aux Communes niieste dév*ntl:imliassaa> du Japon, où « ^ ^V0"**" y i - t t ? , T * ^ b U U n "? ! d U « o u v * r n e œ e , l t c m t*1»n Q U e d u P " ^ 0 

pendant l'espace d'une génération, qu'il! une délégation devait remettre une 1 sideraole. en particulier 80 canons de o — 
a pendant longtemps dirigé le Paru tra- adresse protestant contre «la desTuc- i campagne et Pièces Oé torteresse. oe» 
'.ailliste et qu'U a fonde le Gouverne- ! ion systématique des centres d'éduca- | q.uanUtes de mitraiUeuse». fusils, muni- U B aviateur Italien tue en Espagne 

- J - !»ir»r»R £>t trait un ar«»nfll aménaffé DOUT I . . . . ... _t ment national J tion et de culture chinoise » et deman- i tions et tout un arsenal aménagé pour 
Je crois ajoute M Chamberlain que' d'ant Vqu^^i'aVenirrVêr^nnelpes^dbu- i''» fabrication de gaz phosgène décoré à titre posthume 

Trieste. 10. — La médaille d'or de la 

la mise en application de ses convie-1 darmerie oui déblaya la place énergi- lescadri'les chinoises ont bombarde des I Presel qui avait abattu 2S avions goû­
tions » quement Plusleurj manifestants ont été in'aVires de guerre japonais ancres dans , vernementaux. 

Le premier ministre rend hommage arrêtes, notamment MM. Recht. prési- l ! a ^ ^ de Hang Tchéou, en touchant) o 
aux qualités de M. Mac Donad commeI dent de l'Afsociation générale des etu- \ u n D a u t r e p a r t . l'Agence chinoise ap- , , tATTkntir n i ! ICAâl OTCCUC 
prreident de conférences internationale», i diants : Morissen. secrétaire des etu- 1 p r e n ( j de Sln Slang que la 29» armée chi- | L A l I AIJUfc IMJ « JbAN WbLMo » 
qualités d'autant plus marquées quil uc I diants socialistes ; Plot Cornil. président f,olse nUe ] e s t r0upes iaponalses avaient 
.onnaissait que sa langue maternelle, du Comité des enfant» espagnols. Irefoulée dans la région Pékin-Tien Tsin. 
M Chamberlain a eu l'occasion de lad- o ien juillet dernier, est maintenant réorga­
niser aux conférence de Lausanne de -iwA. e . reprend l'offensive au sud de 
1933 et de Londres de 1833. L'ITALIE SONGE A AMÉLIORER I HOP* . divÏÏTa en trois colonnes. eUe 

€ Je crois que Ion peut dire qu aucun i T i n u c - exécute une attaque convergente en par-
homnie d Etat britannique de son temps | ÎJfcà KtLA 1 IONS | tant du sud de Hopei 

Lava* va* lainages avec "Bianco-Comolet» 

six navires de guerre japonais ont bom­
barde Amoy, entre d h. et 14 h. 

n'avait une connaissance personnelleI . V p « • » fSaVafaM RDFTArNF I L'Agence chinoise annonce enfin que 
plus étendue des personnalités interna- «vCA. t^\ u» \ i \nue . -B* \c i«ur« i i j s 1 r navire« de guerre iaoonais ont bom-
tionalea que M. Mac Donald ». Rome. 10. — L'objectif principal du 

Le premier ministre assure quil n a | p a c l e anticommuniste ltalo-gêrmano-mp-
penonnellement reçu de son predeces- ; pon e s t d'isoler !a Russie soviétique de 
seur que des témoignages de bienveillan-1 s e s anu-jég occidentales. En Italie, le 
ce et sasaocie aux récentes paroles du désir subsiste d'améliorer les relations 
Comte Baldwin sur le premier chef du a v e c ^ Grande-Bretagne. 
Gouvernement national : * Sa fin. dit- ' 
il pour conclure, est enviable II disait a 
son départ qu'U allait chercher le repos. 
Ii a trouve ce qu il cherchait ». 

L'ÊLOQE 
DES CHEFS D'OPPOSITIONS 

M. Attlée. chef de l'opposition travail­
liste, succède a M. Chamberlain Ii 
adresse S la famille du défunt ses 
' nndoleances. Il ne parlera pas des évé­
nements qui ont séparé M. Max Donald 
de ses anciens associes politiques. Lhis-
toire jugera. 

Le chef travailliste revient alors sur 
.es débuts de son ancien leader : « Sur 

DES DECLARATIONS 
DE LORD CRANBORNE 

A LA CHAMBRE DES COMMISES 
Londres, 10. — Des précisions sur 

l'attaque du vapeur anlgais c Jean 
Weems ». au large des côtes d'Espagne, 
ont ete fournies par Lord Cranbome, en 
réponse à plusieurs questions posées cet 
après-midi à la Chambre des Communes. 

« D n'est pas douteux que l'attaque 
était délibérée, a notamment déclaré 
Lord Cranbome. en ce sens que le lance­
ment de bombes sur le navire était une 
action délibérée » 

t Selon les informations que Je possè-
bombardement fut 

que le navire 

Un échange de vues officieux 
entre Tolrio et Berlin 

Tokio, 10. — Un des porte-parole du 
ministère de» Affaires étrangères a de- i de, cependant _ ce bombi 
claré que le gouvernement ne considé- ! entrepris sous l'Impression 

, rait pas que la question de la répudia- transportait des armes ». 
i e c v r c i r v r»p 1 » e t n e o ATiruu 1 "on P*r le Japon du traité des neuf Plusieurs députes signalant ensuite que 
LES VŒUX DE LA FEDERATION | puissances se trouvait posée. ! l e « Jp»n Weems » arborait l'Union Jack 

DCPMni IPAINC H a ajouté que l'ambassadeur du Ja- ! au moment de l'attaque et demandant si 
KtrUBLILAIHL a 3ÇJ.JJJ, n . a v a l t pas r e c u nnstruc- | l e s navires marchands britanniques pour­

voie! les principaux passages du tion d'informer le Reich des conditions | î ° n i„?} n s } i i u 3 S u f 8 . * lJe « " « l u f ""P"-
.... i—. i . _ . „ . m a h i « 1 nement. Lord Cranoorne a déclare que 

NOS MOTS CROISÉS 
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HORIZONTALEMENT. — 1. On certain 
nombre da alAclee. — 3. Ueu de fraîcheur. 
Abréviation postale. — 3. Celui de la, 
France est. parait-U. tempéré. Recueil 
d'hlatoiras plus ou moins drôles. — \. 
Article. Avalé. Ustensile de culolne. — 
S Refusai de reconnaître. Métal. Ville 
normande — 6 Chemin tracé — 7. Rap­
porta. — 8. Note retournée. Au centre de 
Nantes. La fin du cinéma. — S. Initiales 
de points opposée. Personnes d'une exqui­
se douceur — 10. Bétlsas 

VERTICALEMENT. — I. Conducteur de 
machines. — II. Brille. Pronom. — III 
Régie. Elément. — IV. Muserai. — V. 
Aimait trop les lentille» Article arabe 
Autour de Nantes. — VI. Nuit un peu 
raccourcie. Fruit. — VII. Le meilleur 
Racler — VIII. Dans Paris. Dit par tout 
bon hitlérien. Note. — IX. Désavouer. — 
X. Estimerais. 
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niLirsjmx 

L'EXAMEN DU BUDGET 1938 
PAR LA COMMISSION 

DES FINANCES 

pour 
vmps de service pour la cause des tra­
vailleurs, et nous autres, qui siéireons sur 
ces bancs, aimerons toujours à nous sou­
venir de lui tel qu'il était dans la plé­
nitude de ses facultés, luttant contre des 
circonstances adverses pour la cause a 
laquelle 11 croyait » 

Sir Archibald Sinclair, chef de l'oppo­
sition libérale, prend à son tour la paro­
le et s'associe aux hommages rendus par 
ses prédécesseurs a la mémoire du dé­
funt, dont il souligne, en sa qualité 
dVcossais. le caractère du grand citoyen 
de l'Ecosse. 

La Chambre s'est alors ajournée 

LE NOUVEL EXÉCUTIF 
DU LABOUR PARTY 

Londres, 10. — Les membres du Parti 
Travailliste parlementaire se sont réu-
nta aujourd'hui en séance privée à la 
Chambre des Communes, et ont annoncé 
la composition du nouvel Executif du 
Ijibour Party. 

Cependant que M. D.N. Pritt a perdu 
fin siège, MM Wegwood. Benn et Shin-
v.e:i ont été élus. Trois chefs de file ont 
f'e reclus. Le nouveau Executif se com­
pose comme suit : MM. Herbert Morn-
•on, A.exander. Johnyton. Qrentell 
H tgh Dalton, Williams. Wedtraood 
ll-nn. Lees Smith. Pethvtck. Lawrence, 
.'tunnel. Morgan Jones et Noél Baker 
M Glynes. ancien membre n'avait pas 
posé sa candidature. 

communiqué du Groupe de la Fédéra- |de paix qui pourraient être acceptables 
tion Républicaine : i pour le Japon, en vue d'une suspension 

- oA,,„i •«„. i» »»A«^««»« A . M des hostilités en Chine, mais qu'U est 
r ^ n ^ S a r i r T ? . L l S £«£. PossMe qu'il procède à un échange de 
Louis Mann, le Groupe de la Fédéra- £~ „ ^ officieux 
non Républicaine a été mis au courant vTiés a titre ouicieux, 

. c « « . « ™ ~ . . .,. . . des travaux de la Commission des FI- . i,i_..«- . . . . .Rianna.namniai» 
son travail infatigable, notamment au | nances. U constate que le président du | L , v " • " "•"»»•» »»ao •••«nee-Oempiet.. 
lemce de la paix internationale II res-i Conseil, d'accord avec tous ses collè-
tera à jamais dans les mémoires, decla-jgues, est venu lui-même soutenu de-
n-t-il pour conclure, pour son long ' vant cette Commission la nécessité 

absolue de léquilibre budgétaire, et cela 
en dépit des plus récentes décisions du 
Parti socialiste S. F. I. O. Exprimant 
une fois de plus sa doctrine financière, 
le Groupe ne saurait trop Insister sur 
la nécessite aosolue d'un équilibre réa­
lisé dans les faits et non par des for­
mules uniquement comptables. 

» Le Groupe a décidé ensuite de de­
mander 

UN TERRORISTE 
INTERNATIONAL ARRÊTÉ 

A SAINT-RAPHAËL 

le « Jean Weems » se trouvait à 13 miHes 
de la côte, mais que les rapports reçus 
par le ministre des affaires étrangères 
ne spécifient pas que l'Union Jack était 
exposé sur le pont du navire à ce mo­
ment. Il a ajoute que la question du ren­
forcement des mesures contre les atta­
ques aériennes actuellement en vigueur 
en vertu de l'accord da Nyon est étudié 
d'urgence avec le gouvernement fran­
çais Le gouvernement de sa majesté a 
également, a-t-il dit. demandé des assu­
rances en ce qui concerne l'avenir, aux 
autorités de Salamanque. 

La visite en Espagne 
des cheminots français 

Madrid. 10. — Le correspondant de 
l'Agence « Havas » a interrogé M. Péri-

d'application de la taxe unique à la I il s'était fait remarquer par son travail 
production. Prenant acte des propos i assidu. Une perquisition effectuée à son 
récemment tenus par le secrétaire gé- | domicile n'a donné aucun résultat. U a 
neral du Parti communiste, M. Mau­
rice Thorez, sur la liberté d'enseigne­
ment et condamnant toute législation 
d exception et afin de fournir au Parti 
communiste l'occasion de prouver que 
ces propos ne sont pas une vaine para­
de et répondent bien S la doctrine ac­
tuelle de la III» Internationale, le 
Groupe décide de reprendre les propo­
sitions de loi déposées par M Grous-
scau et par M. l'abbé Bergey. sur la 
liberté d'enseignement et sur l'abroga­
tion des lois d'exception contre les 
religieux 

» Poursuivant l'examen 

été déféré au parquet de Draguignan. 

Saint-Raphael. 10. — La police de 
Saint-Raphael a arrêté le Bulgare Angel 
Poooff âgé de 3» ans. figurant sur la 
liste des terroristes internationaux et 
faisant l'objet d'un arrêté d'expulsion 
depuis 1932. Il travaillait, depuis cinq 

une revision des conditions I ans. à Saint-Raphael, dans un garage, où i gnôh, secrétaire de la Fédération natio-
_ _ . ..», , n a j e ^ ^ criemtnots français, qtu est venu 

en Espagne à la tête d'une délégation 
de la Fédération pour repondre a llnvi-
tatlon qui avait été formulée par le 
Comité national des chemins de fer es­
pagnols, au nom des deux fédérations 
U.O.T. et C.N.T.. lors d'un voyage effec­
tué en France par les cheminots espa­
gnols. 

La Fédération, qui venait de Barcelone 
et de Valence, a été reçue à Madrid par 
la Fédéra" ion nationale et le Syndicat 
national des chemins de fer. 

La délégation française a été extrême­
ment satisfaite de voir la bonne entente 
qui règne entre les organisations syndi-

LA PRÉSENTATION 
DU NOUVEAU CABINET 

LUXEMBOURGEOIS 
DEVANT U CHAMBRE 

Luxembourg. 10 — A la Chambre, M ) râles pour la défense de l'Espagne et de 
I Dupong le chef du nouveau gouverne- i constater que la nation espagnole sem-

des condi- I m e ht , a' donné lecture de la déclaration i Dle tout en'ière tendue vers le but tinal. 
tions dans lesquelles est actuellement | ministérielle disant que l'origine et la i j ^ discipline observée par toutes les 
assurée la défense nationale, le Oroupe i raison d'être de ce gouvernement, est I organisations a impressionné la déléga-
croit devoir dénoncer le retard apporté d'assurer i exécution d'un programme ^ion française, ainsi que le developpe-

N o » e ••» 

an— m m 

a certaines livraisons de matériel, no­
tamment en ce qui concerné l'artille­
rie anti-aérienne et les chars d'asaaut. 

» Envisageant enfin la situation exté­
rieure, le Groupe a été unanime a 
estimer que la sécurité de la France 
commande impérieusement a l'heure 
présente l'établissement de relations 
diplomatiques régulières avec le gou­
vernement de fait auquel préside en 
Espagne le général Franco ». 

Lavai vas latnasea avee ••lanca-Camptat». 

Une statue équestre 
élevée à la mémoire 
du Maréchal Haig 

Londres. 10. — Une statue équestre du 
field-marechal comte Haig. élevée dans 
White Hall, a quelque distance du Céno­
taphe, a été inaugurée cet après-midi. 
en présence du duc de Gloueester. repré-

• ntant des trois armes, de 2.000 anciens 
combattants, ainsi que de nombreuses 
Personnalités. Sur le socle de la statua 
sent gravée les mots : « Field-marshal 
Comte Haig. commandant en chef des 
armées britanniques en France, 1915-
1918 » 

Lavai vee wtartes evee • Blaiiee-CemeW • 

VINGT PERSONNES BRÛLÉES 
VIVES DANS UN INCENDIE 

A SAN FRANCISCO 
San FraneHeo, 10. — Un vioient In­

cendie a détruit, hier, une centaine de 
maison» dan» le quartier chinois de Wal-
mut-Grove. Une vingtaine de personnes 
ont été brûlées vive». 

A MARSEILLE. UN CHOMEUR 
ITALIEN EST TUÉ 

D'UN COUP DE REVOLVER 
Marseille. IX — En banlieue aux chu­

te» Lavie. on a découvert eo malin le ca­
davre d'un terrassier chômeur. Ciuaeppe 
Camarazsa, 46 ans, tué d'un coup de re­
volver. 

Il pourrait s'agir d'une vengeance po­
litique. 

MM. GEORGES BONNET 
ET RENÉ BRUNET 
ONT ÉTÉ REÇUS 

A • L'ACCUEIL FRANÇAIS » 
Pari». 10. — MM. Georges Bonnet. Ml-

.stre des Finances. René Brunet, Sous-
Secrélaire d'Etat aux Finances, ont été 
reçus aujourd'hui a eL'Accuell Français» 
par un grand nombre de journalistes 
français et étrangers, membre» de cette 
association. 

SIS» 

LE DUCE A POSÉ 
U PREMIÈRE PIERRE 

DE LA CITÉ DU CINÉMA 
Rome. 10. — M. Mussolini a posé la 

première de la Cité du Cinéma. 4 10 kilo­
mètre» de Rome. 

UNE EXÉCUTION CAPITALE 
POUR ESPIONNAGE A BERLIN 
Berlin, 10. — Bernard Bander, arrêté 

en mars 1934 et condamné 4 mort pour 
espionnage, a été exécuté ce matin. 

Levai vas «alertas avec « Blanco-Compiet • 

d'action commune, programmé dont la | m e n t de l'industrie de guerre 
déclaration énumère les points capitaux. \ 
Dans le domaine de la politique exte- ' 
rieure, le gouvernement veillera au main­
tien et au développement des relations 
amicales avec l'étranger et il tachera 
d'assurer au pays des garanties supplé­
mentaires dans les pactes, en accord 
avec le gouvernement belge et dans une 
confiante compréhension des intérêts 
respectifs des pays. Il assurera l'adapta­
tion continue de la convention écono­
mique aux exigences variables de la vie 
nationale. 

D'autre part, le régime toujours pro­
visoire du reseau ferroviaire Guillaume-
Luxembourg, impose le devoir d'activer 
les pourparlers avec la France et la Bel­
gique, pour aboutir a une solution re­
cherchée depuis 17 ans. 

La déclaration a été accueillie favora­
blement par la grande majorité de la 
Chambre. La discussion sera entamée 
demain. 

i •tance-

U VENTE DU TIMBRE 
ANTITUBERCULEUX 

Le secrétariat dé ru. D. nous commu­
nique : 

« L'Union départementale des syndi­
cats ouvriers du Nord est invitée par 
M. le Préfet du Nord, président du 
Comité départemental de vente du 
Timbre antituberculeux, a participer a 
la propagande en faveur de la venté de 
ce timbre. 

» A cet effet. l'Union départementale 
adressé S ses vndicat» et a ses syndi­
qués le plus vibrant appel pour que 
ceux-ci participent, dans la mesure de 
leurs moyens, » la campagne 1937-1938 

» Le .Secrétariat de i Union dépar 
i eme-itale des Syndicats ouvriers 
Confédérés du Nord : George» 
Dumoulin. Charles Boumeton. 
Martha Desrumaux. Maurice 
Porreye et André Salembier. » 

A U COMMISSION 
DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES 
La commission de» affaires étrangères 

de la Chambre, réunie sous la présidence 
de M. Jean Mistler, a publié le commu­
niqué suivant : 

Le président et M. Archimbaud, rap­
porteur du budget des affaire» étrangè­
res, ont rendu compte à la commission 
des délibérations de la commission des 
finances sur oe budget. Après diverses 
observations de MM. P.-E. Flandln. 
Grumbach. Ernest Peaet, Louis Rollin. 
Donte et Deachlaeaux. la commission a 
remercié M. Archimbaud. d'établir la 
liaison entre les deux commissions et 
a donné mandat à son président d'atti­
rer l'attention du gouvernement sur les 
crédits affectés aux œuvres françaises 
S l'ètamger, ainsi que sur ceux qui sont 
destinés a la rétribution de nos agents 
à l'étranger. 

Au cours de la discussion, M. P.-E 
Flandln a tait ressortir que les premiers 
de ces crédits étaient insuffisants pour 
répondre aux besoins de la propagande 
française et qu'il n'était pas toujours à 
sa connaissance utilisé» judicieusement. 

M Grumbach a annoncé que la com­
mission serait saisie dans quelques Jours 
d'un rapport qu'il a établi a ce sujet. 

M Fiorimond Bonté a demandé des 
précisions sur la situation extérieure en 
particulier sur l'eut du conflit espagnol 

A la suite d'observations échangées. 
le président a manifesté l'Intention d'In­
viter le ministre des Affaire» étrangères 
à être entendu par la commission mer­
credi prochain si le débat de politique 
générale annoncé n'est pas comme il est 
probable encore engagé. 

M. ALBERT LEBRUN 
AU SALON D'AUTOMNE 

Parts. 10. — Le Président de la Repu­
blique accompagné de M. André Magre, 
Secrétaire Général de la présidence, est 
allé visiter dans la matinée, le Salon 
d'Automne 

U FÉDÉRATION 
DES VOYAGEURS PROTESTE 

CONTRE TOUTE NOUVELLE 
AUGMENTATION DES TARIFS 

DE CHEMINS DE FER 
La Fédération de» Voyageurs nous 

communique : 
« La lecture des Journaux de ce matin 

nous apprend que M. Bonnet, ministre 
dts Finances, prévoit pour le 1" janvier 
unr nouvelle augmentation des tarif» de 
(hemins le fer, qui serait de l'ordre 
de 38 %. 

» Une première augmentation de 2S % 
n déjà été appliquée au mol» d'août. Nos 
camarades utilisant les trains, non pour 
leur plaisir, mais par nécessité profes­
sionnelle, vont donc en 1938 voir ce cha­
pitre de leurs dépenses augmenter de 
50 pour cent. 

» La Fédération des Syndicats de 
Voyageurs Représentants de la C. G. T. 
élève une vigoureuse protestation contre 
une telle augmentation. Elle réclame, 
pour las voyageurs représentants titu­
laires de la carte à demi-place, le main­
tien du statu quo sur la base des tarifs 
en vigueur en juillet dernier. 

» Elle entreprend Immédiatement une 
grande campagne de protestations S 
travers tou> le pays en organisant une 
pétition nationale. 

» Tous les voyageurs de commerce sont 
priés instamment dé passer au siège du 
Syndicat l'Avenir. Bourse du Travail, 
46, rue Leon-Gambetta. Lille, pour reti­
rer ces feuilles de pétition, afin de les 
faire circuler. Il faut que nous ayons 
très rapidement des dizaines de milliers 
de signatures et que notre pétition soit 
déposée avant le vote de la loi des 
finances. 

» Les Voyageurs de commerce appor­
teront, nous en sommes convaincus, leur 
signature S notre Fédération, et Ils profi­
teront de cette occasion pour lui donner 
leur adhésion, car la nécessité d'être 

Îtroupes dans une organisation puissante 
iée avec la ciaaae ouvrière se fait de 

plus en plus sentir. » 

Intérieur 
Paris. 10. — Poursuivant l'examen du 

budget de 1938. la Commission des finan­
ces de la Chambre a discuté ce matin 
les chapitres du ministère de l'Intérieur. 
Des observations ont été présentées 
par les commissaires, notamment sur. 
l'inorganisation de la défense passive de 
Paris, qui fera l'objet d'une discussion 
ultérieure et sur le rétablissement du 
crédit concernant les sapeurs-pompiers 
et l'achat du matériel d'Incendie, crédit 
qui avait été réduit de deux millions. La 
commission a estimé que ce crédit pour­
rait être rétabli sans nuire à l'équilibre 
du budget, cette somme pouvant être 
reprise sur les 20 millions affectes aux 
frais administratifs des élections : 11 n'y 
aura en effet en 1938 que quelques élec­
tions partielles et les élections sénato­
riales, pour lesquelles un crédit de cinq 
à six millions parait suffisant. 

La Commission a émis, en outre, un 
vœu demandant le dépôt d un projet de 
loi réglant la situation des conseillers 
de préfecture. 

M. Lassalle. rapporteur du budget de 
l'Intérieur, a appuyé également cette 
proposition et a demandé que 1 on joignit 
à l'étude envisagée la question des 
finances communales et que 1 on soumit 
durgence au gouvernement la question 
de la Caisse de Crédit aux départements 
et aux communes, qui ne dispose plus 
des ressources indispensables pour lui 
permettre de taire face à certains 
besoins urgents et de remplir pleinement 
le rôle en vue duquel elle a été instituée. 

Sur la proposition de M Vahere. la 
Commission a décidé de saisir le Gouver­
nement de 1 ensemble de ces questions et 
de désigner une délégation restreinte 
pour les suivre. LA Commission a discuté 
enfin et adopté, sur le rapport de M. 
Gouin, les chapitres du budget des tra­
vaux publics relatifs aux mines, à l'élec­
tricité et aux combustibles liquides, après 
observations de MM. Bedouce et Jaubert. 

Services jndkaires et pénitentiaires 
Dans sa seconde séance, la Commis­

sion a examiné le budget des services 
judiciaires. 

Des observations ont été présentées sur 
te fonctionnement du Conseil d État, aux 
la réorganisation des services de natura­
lisation, de législation étrangère et de 
droit international. 

La Commission a discuté ensuite le 
budget des services pénitentiaires. Le 
rapporteur. M. Schuman, a souligne qu'a 
la suite de l'abandon du régime de la 
transportation en Guyane. U sera néces­
saire de prévoir a très bref délai l'orga­
nisation, tant matérielle que réglemen­
taire, du nouveau régime. Les divers 
chapitres ont été adoptés après obser­
vations sur le régime des mineurs et 
sur la liberté surveillée. 

Des critiques ont été présentées par 
MM. Jaubert et Denais, sur la règle 
directe du travail dans les établissements 
pénitentiaires. 

M. Palmade. convaincu que le vote 
rapide du budget en collaboration étroite 
du Gouvernement et de la Commission 
sera un élément utile de la défense de 
la monnaie, désire qu'aucune question 
ne vienne retarder la discussion budgé­
taire mais que, sitôt cette discussion 
terminée, la Commission aborde la ré­
forme des budgets départementaux, dont 
la situation devient critique en période 
de hausse des prix. 
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APRES LE DISCOURS 
DE M. NEVILLE CHAMBERLAIN 

A ROME ON ESTIME 
qu'il n'y a pas lieu 

d'attendre plus longtemps 
pour entamer 

des négociations 
Rome. 10. — Dans son bulletin N» «, 

V « Informazione Diplomatica * écrit : 
« Dans les milieux responsables ro­

mains, on a remarque le discours pro­
noncé par le premier ministre anglais 
su banquet pour l'installation du maire 
de Londres » 

Dans les mêmes milieux, on fait re­
marquer qu'aucun pays n'offre autant 
de discours publics que l'Angleterre et 
l'on oppose le fait à la conduite italienne 
remarquable par son laconisme. 

Enfin, on a note « que M. Chamber­
lain a renonce à croire ou a espérer en 
un affaiblissement de l'axe Rome-Berlin 
et par conséquent négliger oe: état de 
fait serait inutile ou absurde, si l'on vou­
lait procéder au règlement des questions 
en suspens. 

M. Chamberlain a répété que le gou­
vernement britannique déaire une en­
tente avee Rome et avee Berlin, indé­
pendamment de leur régime intérieur. 
Cette déclaration doit être signalée aussi 
par qu'elle a lieu au lendemain de l'ac­
cord tripartite de Rome, qui a suscite 
de longs commentaires dans les milieux 
des sois-disant démocraties, alors que ses 
buts et ses limites sont nettement définis 
dans le texte rendu public et qui est le 
seul car il n en existe pas d'autre. 

Enfin, dans les milieux romains, si 
l'on constate une directive coherante et 
que» du premier ministre anglais, on 
logique dans les manifestations poiiti-
pense qu'il ne faudrait pas tarder plus 
longtemps pour entamer des conversa-

! tions et pour conclure, à tracer la voie 
| diplomatique normale (méthode qui a 
i toujours eu la prédilection du gouveme-
|ment fasciste), autrement on pourrait 
i penser que tout cela a lieu dans des buts 
j t interlocutoires » ou de « chloroformisa-
| tion •. C'est la un calcul erroné, car per-
i sonne ne se laissera t chloroformiser > ou 
surprendre ». 

La Stampa écrit que le discours de M 
Chamberlain a été mesuré et ajoute : 

c La reconnaissance de la solidité de 
l'axe Rome-Berlin est fondamentale » 

c Nous, qui avons toujours constaté 
avec satisfaction le réalisme du premier 
britannique, nous ne pouvons pas nous 
empêcher de remarquer qu'il est tempe 
de sortir du terrain des phrases sans 
quoi il suffira d'un même discours de 
M. Eden pour renverser la bonne im­
pression produite par les paroles de M 
Chamberlain ». 

te La situation ne peut pas être 
résolue par des paroles » 
écrH-on également è Berlin 

Berlin. 10 — Les milieux politiques 
allemands continuent à commenter avec 
sympathie les déclarations faites hier au 
GuildhaL par M. Neville Chamberlain. 

« Ce discours déclare la correspondan­
ce politique et diplomatique s'Inspire 
des principes du bon sens et de l'huma­
nité. M. Neville Chamberlain a déclare 
qu'il désirait créer aussi de bonnes re­
lations entre l'Angleterre et les grandes 
puissances reunies autour de l'axe Ro­
me-Berlin. Ce désir est également celui 
de l'Allemagne et de l'Italie ». 

Nous sommes aussi d'accord avec le 
premier ministre anglais, que les décla­
rations ne suffisent pas pour aboutir a 
un résultat positif, mais que c'est le tra-1 
vaii concret qui Importe. 

« Il est certain, conclut la correspon- i 
dance, que la situation européenne et 
dans le monde ne peut pas être résolue 
par des paroles. Toutefois, si l'on aborde 
les problèmes en suspens avec bon sens 
et compréhension. U n'y a aucune rai­
son de douter du succès final ». 

La « Nachtausgabe » souligne que le 
premier ministre anglais a été le pre­
mier à reconnaître l'axe Berlin-Rome 
comme une réalité et à en titrer les con­
séquences nécessaires. 

LORD HALIFAX 
SE RENCONTRERAIT 
AVEC LE FUHRER 

Londres, 10. — « L'Evening Standard » 
cioit savoir qu'un plan est actuellement | 
a l'étude en vue d'un voyage à Berlin de j 
Lord Halifax. Lord Président du Con­
seil, qui aurait une entrevue avec M 
Hitler. 

Le journal précise que la question, des 
relations anglo-allemande» sera discutée I 
au cours de cette entrevue mais aucune i 
négociation sur des points particuliers. | 
tels que les anciennes colonies alleman-1 
des actellement sous mandat britannique 
ne serait envisagée. 

Le journal ajoute, si le plan est mis en 
exécution Lord Halifax partira pour Ber­
lin le 33 novembre. 

L'ACTIVITÉ 
DIPLOMATIQUE 

de M. Von Ribbentrop 
(SUITE DC LA PREMIERE PAGE) 

Es ajoutent que le Fuhrer appré­
cie tout particulièrement les mentes de 
i actuel ambassadeur d'Allemagne A 
Londres et pourrait être désireux da 
récompenser un naiionai-social^ste de la 
première heure en élargissant encore 
le cadre de la mission qu'U lui s confiée. 

Si aucune précision de source offi-
I cielle n'est encore données a ce sujet, 
i les bruits les plus divers courent a Ber­
lin sur f l'avancement » dont t ambassa­
deur d'Allemagne à Londres pourrait 

! être l'objet 
Certains arguant du fait que depuis 

plusieurs mois M. von Ribbentrop assu-
| me. en fait, des fonctions qui, jusqu'à 
| présent, étaient du ressort presque 
< exclusif du ministre des Affaires étran-
I gères, laissent entendre que le Fuhrer 
songe à lui pour succéder dans quelques 

> mois a M. von Neurath. déjà âge de 
'• 64 ans. et qui serait appelé à prendre 
i sa retraite. D'autres déclarent, par con-
! tre. que depuis son activité au Comité 
de non-intervention. M. von Ribbentrop 
s'est surtout spécialisé dans une lutte 
diplomatique contre le communisme et 
que la nouvelle mission dont 11 serait 
Investi ne dépasserait pas les limites de 
ce domaine particulier. 

Il serait chargé d'une mission 
extraordinaire ana-Komintern 

Parmi les intentions prêtées sur ce 
point au Fuhrer. on cite celle de enar-
ger M. von Ribbentrop d'une mission 
extraordinaire anu-Komintem Sa tâche 

| consisterait essentiellement a recruter 
1 de nouvelles adhésions au pacte qui 
i vient d'être signé a Rome. Ses efforts 
! devraient porter en premier lieu sur la 
I Pologne, pays qui. selon les milieux 
I allemands, aurait toujours témoigné une 
i certaine compréhension pour l'attitude 
I observée par le Reich dans sa lutte 
| contre le communisme. 

M. von Ribbentrop devrait ainsi faire 
passer par Varsovie l'un des côtés du 

I triangle de la politique mondiale dont 
| le Fuhrer a parlé dans son discours du 
8 novembre à 1 occasion de la commé­
moration du putsch de 1923. 

On s'attend 
à ce qu'il quitte Londres 

Londres. 10. — Le rédacteur diploma­
tique du < Manchester Guardian » écrit: 
« On considère comme très douteux 
à Londres que M von Ribbentrop soit 
transféré à Rome comme le bruit en a 
couru. On estime que s'il doit changer 
de peste ce devra être pour monter, non 
pour descendre. On s'attend bien â ce 
qu'il quitte Londres, mais on pense que 
ce sera pour être charge de fonction» 
très importantes A la Wilhelmstrasse. 
Tonctions qui comprendraient la direc­
tion du bureau co.onial allemand nou­
vellement créé. M. de Ribbentrop devien­
drait immédiatement après Hitler le 
chef de la politique extérieure alle­
mande. 
Lavai vos lainaxes avee «Blanoe-Cameleta. 

LE COUT DE U VIE 
Paris, 10. — L'indice des prix de gros 

de «5 articles de statistique générale 
de la France a subi cette semaine une 
nouvelle baisse de 7 points, revenant 
de 611 a 604, et retrouvant ainsi les 
niveaux qui avaient été dépasses de­
puis le i l septembre. Cette baisse a 
été provoquée par le recul des produits 
importés, dont l'indice est passe de 
559 i 536. 

Les produits nationaux as retrouvent 
au niveau du 23 octobre par suite d'une 
légère hausse de la viande et des céréa­
les secondaires (643 contre 641). 

D'aï''" part, l'indice pondéré des 
prix tu rros de 1M article» est passé 
de 630 fin septembre â 628 fin octobre, 
confirmant l'évolution constatée plus 
haut. 

L'indice des prix de détail ont passé 
de 643 en septembre à 657 en octobre. 
La hausse ressort ainsi à 34 % contre 
4.4 % le mois précédent. Cet indice 
est calculé sur la moyenne du mois et 
reflète avec un certain retard la hausse 
précédente des prix de gros. 

Sous l'influence de la détente de ces 
derniers, les prix de détail ont été à 
peu près stable» au cours des derniè­
res semaine» Le nombre de» wagons 

L'HYDRAVION 
« LIEUTENANT PARIS » 

A PORT-LYAUTEY 
Rabat. 10. — L'hyrdavion c Lieutenant 

de Vaisseau Paris ». qui avait quitte Da­
kar hier à 18 h. 12. est arrivé S Port. 
Lyautey a 7 h. 35. effectuant le trajet en 
13 h. Il doit repartir demain pour Bis-
carosse. 

Lavai vas salariat avaa 

FIXATION DE U VALEUR 
DE L'INDEX ÉCONOMIQUE 

ÉLECTRIQUE POUR 
LE TROISIÈME TRIMESTRE 1937 

Par dépêche du 30 octobre 1937, M. le 
ministre des Travaux publics a fait 
connaître qu'il avait fixé comme suit la 
valeur de l'index économique électrique 
en ce qui concerne le département du 
Nord pour le troisième trimestre 1937 : 

Haute tension : 194 ; Basse tension : 
363. 

Lavai vos soiarlst avee • Blanco-Cempiet i 

TROIS MALFAITEURS 
ÉCHAPPENT AUX POLICIERS 

A BOURGES 

Ils avaient volé une auto à Péris 
et tenté de fracturer 

un poste d'essence à Vierion 
Bourges. 10. — Trois malfaiteurs qui 

avaient volé une automobile, hier. A 
Paris, ont tenté de fracturer un poste 
d'essence, a Vleraon. Poursuivis ils ont 
pris la fuite en direction de Bourges, où 
des agents ont tenté vainement de cre­
ver les pneus de leurs voiture S coups de 
revolver. L'automobile a été retrouvée 
peu après abandonnée sur la route de 
bun-sur-Avon. Ce matin, le» trois vo­
leur» ont été surpris dans les rues de 
Bourges, par des axent», qui ont encore 
tiré sur eux. mais ils ont réussi à dispa­
raître. Ils sont activement recherchés 
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chargés a continué «on mouvement de 
progression, après la reprise du travail 
succédant à la période des congés payés, 
pour atteindre 48.800 par Jour pendant 
la semaine se terminant le 31 octobre. 
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